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INTRODUCTION 

 

Job avait sorti vainqueur des 2 épreuves que Dieu avait permis à Satan de lui 

infliger : dans la première, il avait perdu tous ses biens, ses animaux, un 

grand nombre de serviteurs et ses 10 enfants; dans la deuxième, il se voit 

affliger d’une très sévère maladie. Il réagit saintement aux deux épreuves par 

la soumission au Seigneur et en attribuant rien d’injuste à Dieu.  

 

Après un moment de silence, il ouvre la bouche pour faire trois 

déclarations : « Je maudis le jour de ma naissance », « Je voudrais ne pas 

être né » et « Je veux mourir ».  Ces discours déplaisent à Dieu : 

 

Job 38 : 2 (appréciation divine) 
2  Qui est celui qui obscurcit mes desseins Par des discours sans intelligence ? 

 

Job 42 : 3 (reconnaissance par Job) 
3  Quel est celui qui a la folie d’obscurcir mes desseins ? — Oui, j’ai parlé, sans les 

comprendre, De merveilles qui me dépassent et que je ne conçois pas. 

 

Les trois amis de Job viennent pour l’encourager et lui témoigner de la 

sympathie. Leurs discours seront tous basés sur la rétribution divine. Cette 

doctrine consiste à voir Dieu comme donnant des récompenses à ceux qui 

font le bien et à punir ceux qui font le mal en leur infligeant des souffrances  
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ou des jugements. Malgré leur bonne foi et leurs bonnes intentions, Dieu 

désapprouve leurs discours :  

 

Job 42 : 7 
7 Après que l’Éternel eut adressé ces paroles à Job, il dit à Éliphaz de Théman : Ma 

colère est enflammée contre toi et contre tes deux amis, parce que vous n’avez pas parlé 

de moi avec droiture comme l’a fait mon serviteur Job. 

 

Les affirmations d’Éliphaz sont vraies mais elles sont mal appliquées. Il 

assume comprendre comment Dieu applique la rétribution. Il croit que les 

souffrances et le malheur qui arrive à Job ont pour cause le péché. Sa 

contribution aura pour effet d’augmenter l’affliction de Job et de susciter une 

grande indignation chez celui qu’il voulait consoler. 

 

 

I)  ÉLIPHAZ LE PLAIDEUR V. 1-7 

 

Éliphaz veut prouver à Job la vérité de sa doctrine. Dans les versets 1 à 7, il 

va maintenir son faux diagnostic que la souffrance de Job est reliée à son 

péché. La thèse qu’il va développer tourne autour de l’idée suivante : « Il est 

évident que tu récoltes ce que tu as semé ».  Il va utiliser la réprimande, 

l’image de la récolte et la rétribution.  

 

A)  La réprimande v. 1-2 

 

Job 5 : 1-2 
1 Crie maintenant ! Qui te répondra ? Auquel des saints t’adresseras-tu ? 

2  L’insensé périt dans sa colère, Le fou meurt dans ses emportements. 

 

Éliphaz veut démontrer à Job que sa prière n’est pas exaucée à cause de son 

péché. Il veut lui faire prendre conscience que sa colère démontre qu’il est 

un insensé et que ses emportements manifeste sa folie. Il est vrai que 

chercher des fautes dans les actions providentielles du Créateur est absurde 

et méchant. La non-réponse à la prière peut être causée par le péché non 

confessé. Cependant, ce n’est pas vrai de façon universelle. Dieu peut tarder 

à donner une réponse pour d’autres raisons sages.  

 

Ce passage ne peut d’aucune façon justifier la prière aux anges et aux 

humains décédés (sauvés ou non).  
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Lorsque l’épreuve se prolonge, la sagesse consiste à confier à Dieu notre 

situation et à se reposer dans sa sagesse et sa bonté.  

 

Psaume 37 : 5-7 
5  Recommande ton sort à l’Éternel, Mets en lui ta confiance, et il agira. 

6  Il fera paraître ta justice comme la lumière, Et ton droit comme le soleil à son midi. 

7 Garde le silence devant l’Éternel, et espère en lui ; Ne t’irrite pas contre celui qui 

réussit dans ses voies, Contre l’homme qui vient à bout de ses mauvais desseins. 

 

 

B)  La récolte v. 3-5 

 

Job 5 : 3-5 
3  J’ai vu l’insensé prendre racine ; Puis soudain j’ai maudit sa demeure. 

4  Plus de prospérité pour ses fils ; Ils sont foulés à la porte, et personne qui les délivre ! 

5  Sa moisson est dévorée par des affamés, Qui viennent l’enlever jusque dans les épines, 

Et ses biens sont engloutis par des hommes altérés. 

 

Éliphaz va maintenant amener une allusion dure et manquant de charité. 

Cette allusion est certainement guidée par Satan (comme celle de l’épouse 

de Job). Cette allusion consiste à interpréter les malheurs de Job comme une 

punition amenée par Dieu.  

 

Dans le verset 3, Éliphaz veut illustrer que les impies prospèrent souvent 

dans cette vie mais que cette prospérité est suivie par une chute certaine et 

soudaine. Le Seigneur permet cela pour des raisons sages : cela contribue à 

exercer la foi et la patience des hommes pieux, cela enseigne la grande 

infériorité des choses terrestres comparées aux célestes et confirme que le 

jugement va très certainement tomber tôt ou tard. Prenons les exemples de 

Nébucadnetsar, d’Haman et de l’empereur Napoléon.   

 

Dans le verset 4, Éliphaz fait une autre allusion malveillante et voilée: il veut 

montrer que les enfants des méchants sont souvent entraînés dans le malheur 

à cause du péché de leur père.  

 

Exode 20 : 5 
5  Tu ne te prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras point ; car moi, l’Éternel, 

ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis l’iniquité des pères sur les enfants jusqu’à la 

troisième et la quatrième génération de ceux qui me haïssent, 
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Dans le verset 5, Éliphaz veut démontrer que la richesse des impies devient 

souvent la proie des hommes rapaces et remplis de convoitise avide.  

 

 

C)  La rétribution v. 6-7 

 

Job 5 : 6-7 
6 Le malheur ne sort pas de la poussière, Et la souffrance ne germe pas du sol ; 

7  L’homme naît pour souffrir, Comme l’étincelle pour voler. 

 

Éliphaz va utiliser ces mots partiellement comme une réprimande et 

partiellement comme une consolation. Les deux sont cependant 

inapplicables.  

 

Il veut développer l’idée que le malheur n’arrive pas par hasard ou par 

chance mais qu’il est une loi de l’existence et une conséquence du péché.  

Le malheur, comme une ombre, suit le péché, et il est universel et certain. 

C’est quelque chose qui accompagne l’être humain depuis le berceau 

jusqu’au tombeau. Aucune richesse, ni aucun pouvoir n’immunise l’homme 

contre lui.  

 

 

II)  ÉLIPHAZ LE PRESCRIPTEUR V. 8-18 

 

Selon le dictionnaire, un prescripteur est une personne qui recommande 

expressément ou qui demande impérieusement. Il cherche à influencer le 

choix.  

 

La thèse qu’il va développer dans cette section est la suivante : « Voici ce 

que tu dois considérer et faire pour retrouver la faveur de Dieu ». Il va 

utiliser les arguments de la recommandation, de la rationalisation et de la 

nécessité de la repentance. 

 

A)  La recommandation v. 8 

 

Job 5 : 8 
8  Pour moi, j’aurais recours à Dieu, Et c’est à Dieu que j’exposerais ma cause. 
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Encore une fois, Éliphaz fonctionne par allusion. Son propos manquant de 

charité semble indiquer que Job n’était pas un homme de prière. Il 

recommande à Job de chercher auprès de Dieu les choses suivantes : le 

conseil et la direction, le réconfort et le soutien, la grâce, la délivrance et le 

bénéfice et l’amélioration spirituelle.  

 

 

B)  La rationalisation v. 9-16 

 

Job 5 : 9-16  
9  Il fait des choses grandes et insondables, Des merveilles sans nombre ; 

10  Il répand la pluie sur la terre, Et envoie l’eau sur les campagnes ; 

11  Il relève les humbles, Et délivre les affligés ; 

12  Il anéantit les projets des hommes rusés, Et leurs mains ne peuvent les accomplir ; 

13  Il prend les sages dans leur propre ruse, Et les desseins des hommes artificieux sont 

renversés: 

14  Ils rencontrent les ténèbres au milieu du jour, Ils tâtonnent en plein midi comme dans 

la nuit. 

15  Ainsi Dieu protège le faible contre leurs menaces, Et le sauve de la main des 

puissants ; 

16  Et l’espérance soutient le malheureux, Mais l’iniquité ferme la bouche. 

 

Éliphaz veut rappeler à Job les attributs de Dieu. Bien sûr, ces attributs le 

rendent infiniment dignes d’être prié et de lui accorder toute notre 

confiance : 

 

. L’attribut de la Toute-Puissance verset 9 

Cette Toute-Puissance peut être observée dans ses œuvres de la création, de 

la providence et de la grâce. Cela devrait provoquer chez les croyants une 

grande révérence et une grande confiance.  

 

. L’attribut de la Bonté v. 10 

Le Seigneur est le maître et le directeur de la pluie : une grande bénédiction 

pour les hommes. 

 

. L’attribut de la Souveraineté v. 11 

Le Seigneur est au contrôle de la destinée des individus et des nations.  

 

. L’attribut de la Sagesse v. 12-14 
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Rappelons-nous que le Seigneur réduit souvent à néant leurs plans les plus 

astucieux et les plus diaboliques : qu’il nous suffise de rappeler le sort que le 

Seigneur fit connaître à la flotte espagnole (l’Armada) qui avait pour mission 

de détruire la réformation et qui fut détruite par une tempête et des exemples 

d’Haman (Esther 3) et d’Achitophel (2 Samuel 17).   

 

. L’attribut de la miséricorde verset 15 et 16 

Dieu l’a puissamment manifesté lors de la sortie de son peuple d’Égypte et 

dans de multiples autres occasions dans l’histoire d’Israël et dans l’histoire 

de l’Église. Dieu l’a exercé fréquemment dans la vie de ses enfants 

individuellement.  

 

 

C)  La repentance v. 17-18 

 

Job 5 : 17-18 
17 Heureux l’homme que Dieu châtie ! Ne méprise pas la correction du Tout-Puissant. 

18  Il fait la plaie, et il la bande ; Il blesse, et sa main guérit. 

 

Éliphaz utilise encore une fois l’allusion que Job est coupable, qu’il est sous 

la correction de Dieu et qu’il a besoin de se repentir. Job avait effectivement 

besoin de se repentir mais pas pour les raisons évoquées par Éliphaz. Job le  

reconnaîtra plus tard. Il n’avait pas besoin de se repentir de ses péchés mais 

plutôt d’avoir obscurci les desseins de Dieu et questionner ses voies 

providentielles.  

 

Éliphaz 42 : 6 
6  C’est pourquoi je me condamne et je me repens Sur la poussière et sur la cendre. 

 

Apprenons que les corrections de Dieu prennent leur source dans l’amour de 

Dieu envers nous, qu’il les exerce toujours dans la miséricorde, qu’elles ont 

toujours pour objet notre amélioration spirituelle et notre participation à la 

sainteté divine. Rappelons-nous constamment que Dieu ne fait jamais 

souffrir plus que nécessaire.  

 

Lamentations 3 : 32-33 
32  Mais, lorsqu’il afflige, Il a compassion selon sa grande miséricorde ; 

33  Car ce n’est pas volontiers qu’il humilie Et qu’il afflige les enfants des hommes. 
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L’Éternel est le Grand Médecin de l’âme. Il est d’une habilité infinie et 

d’une infinie tendresse.  

 

 

III)  ÉLIPHAZ LE PROFESSEUR V. 19-27 

 

Dans ce passage, Éliphaz se transforme en enseignant. La thèse qu’il va 

développer dans cette section est la suivante : « Tu dois te repentir en te fiant 

aux promesses Dieu et en bénéficiant de ses corrections».  Il va utiliser les 

arguments du besoin de la réalisation de certains principes, les exigences qui 

doivent être rencontrées pour être restauré dans la faveur divine et le besoin 

de réflexion. 

 

A)  La réalisation v. 19-23 

 

Job 5 : 19-23 
19  Six fois il te délivrera de l’angoisse, Et sept fois le mal ne t’atteindra pas. 

20  Il te sauvera de la mort pendant la famine, Et des coups du glaive pendant la guerre. 

21  Tu seras à l’abri du fléau de la langue, Tu seras sans crainte quand viendra la 

dévastation. 

22  Tu te riras de la dévastation comme de la famine, Et tu n’auras pas à redouter les 

bêtes de la terre ; 

23  Car tu feras alliance avec les pierres des champs, Et les bêtes de la terre seront en 

paix avec toi. 

 

Éliphaz veut convaincre Job de se repentir de son péché (présumé) en 

accordant une entière confiance aux promesses de Dieu :  

 

. Les promesses préventives (négatives) 

 

- La délivrance du trouble v. 19 

 

- La protection lors de la famine v. 20a 

 

- La protection lors de la guerre v. 20b 

 

- La protection contre la calomnie v. 21 
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- La protection contre les invasions étrangères et les bêtes sauvages v. 

22 

 

- La protection contre les éléments naturels de la création v. 23  

 

 

B)  La restauration v. 24-26 

 

Job 5 : 24-26 
24  Tu jouiras du bonheur sous ta tente, Tu retrouveras tes troupeaux au complet, 

25  Tu verras ta postérité s’accroître, Et tes rejetons se multiplier comme l’herbe des 

champs. 

26  Tu entreras au sépulcre dans la vieillesse, Comme on emporte une gerbe en son 

temps. 

 

. Les promesses de bénédictions (positives) 

 

- La paix et la félicité domestique v. 24 

 

- La descendance nombreuse v. 25 

Psaume 127 : 3-5 
3  Voici, des fils sont un héritage de l’Éternel, Le fruit des entrailles est une 

récompense. 

4  Comme les flèches dans la main d’un guerrier, Ainsi sont les fils de la jeunesse. 

5  Heureux l’homme qui en a rempli son carquois ! Ils ne seront pas confus, 

Quand ils parleront avec des ennemis à la porte. 

 

- Une longue vie v. 26 

Éliphaz lui fait remarquer que les justes reçoivent la mort avec 

sérénité, qu’ils sont rassasiés de jours et qu’ils expérimentent un 

ensevelissement rempli de dignité.  
 

Psaume 91 : 16 
16  Je le rassasierai de longs jours, Et je lui ferai voir mon salut. 

Il 

 

C)  La réflexion v. 27 

 

Job 5 : 27 
27  Voilà ce que nous avons reconnu, voilà ce qui est ; A toi d’entendre et de mettre à 

profit. 
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Au verset 9, Éliphaz avait avoué que les voies de Dieu sont insondables.  

 

Job 5 : 9 
9  Il fait des choses grandes et insondables, Des merveilles sans nombre ; 

 

Ici il prétend quand même les avoir sondées. Il s’appuie donc à la foi sur une 

vision nocturne (4 : 12) et sur l’expérience (4 : 8), qu’il a d’ailleurs en 

commun avec d’autres sages, en particulier ses deux compagnons. Hélas, il 

n’a qu’une vue bornée et partielle de la réalité, et ce qu’il a découvert reste 

très insuffisant. Le pire, c’est qu’il ne se rend pas compte, et pense pouvoir 

être satisfait de lui-même. C’est ainsi, et il ne voit rien qu’il faille ajouter. La 

vie est plus complexe que ce schéma simpliste.  

 

La dernière phrase : « À toi d’entendre et de mettre à profit » prend l’allure 

d’une semonce lancée par un maître d’école à un élève ignorant et indocile. 

Le caractère hautain d’Éliphaz se montre là sous son jour le plus déplaisant, 

et il n’est pas étonnant que Job, blessé dans sa dignité, explose d’indignation 

dans le chapitre suivant.  

 

APPLICATIONS  

 

1)  Soyons toujours très prudent dans nos interprétations des souffrances que 

le Seigneur permet dans la vie des hommes, tant individuellement que 

collectivement. Nul ne peut juger des motivations et des fins divines!  

 

2)  Nous devons utiliser les Saintes Écritures dans nos tentatives de 

consolations des autres. Cependant, nous devons prendre garde de ne pas 

mentionner des vérités et mal les appliquer à une situation particulière. 

Implorons la sagesse de la part de Dieu! 

 

3) Les promesses de Dieu sont infiniment précieuses ainsi que ses 

châtiments. Sachons les utiliser pour nous examiner et bien profiter des 

enseignements du Seigneur.  

 

QUE L’ÉTERNEL SOIT LOUÉ POUR LA LUMIÈRE QU’IL NOUS A 

DONNÉ POUR MIEUX COMPRENDRE ET ACCUEILLIR NOS 

SOUFFRANCES! 

 

A   M   E   N   ! 



 

 
 

 

 

 


